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“ E‘x Turquic, 1 ne s'agit pas annoncer I'Evangile & des peuples

ensevelis dans les ténibres d’l ne idolatric rr*oas.éro, ride soutenir
des discussions suivies avee des predicans de sectes dissidentes, La,
le principal obstacle que P'erreur oppose aux progres de Pivangile, Ia

base sur lagquetie reposent Cgalement Phiérdsie ot Pisl lml\mc st
une commune et profonde iguorance ; seulement chez les hérét tiques

elle se joint A ln superstition. tandis qnc chez les musuhnans elle s’ullie
au fanatisme.  Un premicr moyen de favoriser le triomphe de la foi
sera done d’instruire la jeunesse.  Le Coran ne conserve encore
des disciples que parce qu'il proscrit Pinstruction.  Mais aujourd’hui
cette defense n’ost déja plus respecte par les grands, dont fe mépris
pour la foi de Mahomet est apeine dissimull par quelques pratiques
gquils uﬁ}chuxt aux yeux du peuple.  Leur tendunce i se mettre en
TRpport it ¢ les missionnaires catholinues est une heureuse disposition
gne j’ai c‘ul {t méme de constater. Deux pachas m’ont fait Phorneur
de diner avee mot dans la mauison, ¢t en compagnie de nos confréres

de Constantinople ; ils ne m’ont pas moins surpris par la franchise et
I cordinlits de leurs muniores. par Pétendue de leurs connuissances,
que par leur estime pour nos doctrines.. A son tour, le peuple ne
tardera pus & pass r nr In ot qui le condamne & Pignaranee, et tout
porle it crotre que chez lui, comme chez les -rmnr!c Pinstruction
touriera au profit de 11 loi. Quil lui soit done permis d'entrer dans
nos Gooles : 17 Evangile ¢t Ia \\"C‘l"c le trouveront éualement docile
iUleurs enseiznenens. Quund d6jA ses pridilections ne seraient pas

Qequises i missionnaites, ta aravite de netre culte, quiva st hien X
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